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Très Saint Pape Benoît de la Première Rome,

Soyez le bienvenu dans l’île des saints et des mar-
tyrs. Sur le lieu où nous nous trouvons actuellement,
Sainteté, s’élevait la synagogue des juifs et c’est en cet
endroit que Barnabé et Paul annoncèrent la parole de
Dieu au juifs.

La parole de Dieu n’est pas enchaînée (2 Tm 2, 9).
L’Esprit de l’amour de Dieu fait chair, crucifié et res-
suscité ne pouvait être réservée uniquement aux juifs.
Jésus Christ est venu dans le monde pour offrir le
salut éternel à tous ceux qui croyaient en lui (cf. Jn 3,
16).

Barnabé et Paul vont suivre son commandement
de porter la vérité aux Nations. Quand le proconsul
romain Sergius Paulus, dont Luc nous dit qu’il est
un homme intelligent, fait venir les apôtres pour
entendre la parole de Dieu (cf. Ac 13, 7), ils se rendent
immédiatement à l’endroit où nous nous trouvons en
cet instant et où siégeait à l’époque l’administration
civile de l’île. Ainsi, pour la première fois, les Nations
entendent la parole de Dieu.

Barnabé et Paul échangent alors leurs rôles. Celui
qui enseignera n’est pas le chypriote mais le citoyen
romain. À partir de ce moment, Paul prend la tête de
la mission. C’est aussi à ce moment que nous voyons
qu’il change de nom. Le nom « Saul » disparaît du
Nouveau Testament. Désormais l’Apôtre des Nations
s’appellera « Paul ».

C’est à Paphos qu’est évoqué le miracle qu’accom-
plit saint Paul et qui sera le premier d’une longue
série à venir. C’est ici également qu’au cours d’une
très importante célébration publique sera baptisé le
premier européen dans la Sainte Trinité. Ici encore
que tombera le premier bastion de l’idolâtrie. À sa
place, nous voyons aujourd’hui rayonner la gloire de
la sainte Croix qui lentement mais sûrement s’est 
répandue  dans  tout  le continent  européen  et  y a 
laissé  une  empreinte  durable . Sainteté , c’est en ce 
lieu  où nous  sommes  aujourd ’hui rassemblés  avec 
une  émotion  particulière  qu ’ont  commencé  à se 
développer  les  racines  chrétiennes  de l’Europe ; là 
que  se  trouvent , par  conséquent , les  fondements 
spirituels  ainsi  que  les  bases  de  la  culture 
chrétienne  européenne . Pour  cette  raison , Chypre 
est  appelée  à  juste  titre  «  Porte  de  la  Christia - 
nisation en Europe ».

répandue dans tout le continent européen et y a
laissé une empreinte durable.

Sainteté, c’est en ce lieu où nous sommes aujour-
d’hui rassemblés avec une émotion particulière
qu’ont commencé à se développer les racines chré-
tiennes de l’Europe; là que se trouvent, par consé-
quent, les fondements spirituels ainsi que les bases de
la culture chrétienne européenne. Pour cette raison,
Chypre est appelée à juste titre « Porte de la Christia-
nisation en Europe ».

Sainteté, depuis l’an 45 où les apôtres pénétrèrent
sur notre île jusqu’à aujourd’hui, l’Église de Chypre a
poursuivi sans trêve et de manière féconde son pèle-
rinage chrétien. Pendant ce long périple, elle a dû évi-
ter de nombreux écueils, elle a connu des nuits sans
lune, rencontré de nombreux conquérants, subi le feu
et l’épée. Guidée par la lumière de l’Esprit Saint, elle
n’a pas seulement survécu mais continue d’offrir un
témoignage chrétien orthodoxe, fidèle à la mission
inaugurée par Dieu lui-même.

De 1974 à nos jours, Chypre et son Église ont
connu cependant la période la plus difficile de leur
histoire. La Turquie a envahi et conquis de façon
barbare, par la force des armes, 37% de notre terri-
toire.

Notre île est entrée, elle aussi, dans le projet de
destruction nationale lancé par la Turquie. Les chré-
tiens orthodoxes de Chypre ont été chassés des mai-
sons de leurs ancêtres où ils avaient vécu pendant des
siècles.

Dans le passé et aujourd’hui encore, ce plan a
conduit sur notre île des centaines de milliers de
colons venus d’Anatolie, altérant ainsi de manière
radicale la démographie de la population vivant à
Chypre. Les noms de lieux historiques ont également
été remplacés par des noms turcs.

L’immense martyre qu’a subi l’Église avec le
peuple chypriote depuis 1974 prendra fin, nous en
sommes certain. Le Seigneur, qui est bon et miséri-
cordieux, ne peut ignorer les souffrances de son
peuple.

Sainteté, notre peuple qui endure ces souffrances
et lutte face aux agissements de nos responsables
gouvernementaux a également besoin de vous.

Nous avons la plus grande confiance en votre
aide, en particulier en ce qui concerne la protection
et le respect à la fois des monuments sacrés et de
notre héritage culturel. Nous sommes convaincu que
l’esprit et les vertus chrétiennes, que rien ne saurait
amoindrir, auront raison de l’insistance avec laquelle
la Turquie occupe notre territoire, la Turquie qui
affirme que son avenir sera européen.
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